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forte majorit # 

Deux tiers des sièges à droite 
A ce jour, au rythme des allers -retours de deux élus 
centristes, la majorité UMP- divers droite détient entre 30 et 
32 sièges sur les 43 de l'assemblée départemental e. Le PS 
en possèd e 8, le PC 2, auxquel s se rajoute un divers-gauche. 

la phrase 
« Je serai très 
probablement candidat · 
à ma succession. » 

Un pronostic d'Horace Lanfranchi (UMP), 
actuel président du conseil général. 

Le consei ~ ge 

vote double 
Municipales et cantonales le même jour 
Les 9 et 16 mar s 2008, la moitié des électeurs varois 
devront voter deux fois. Ils seront appelés à élire leur 
maire et, dans les 21 cantons concernés, à désigner leur 
conseiller général en même temps . 

CANTONALES les 9 et 16 mars prochains, 21 ·conseillers généraux sur 43 remettent 
leur mandat en jeu. Une élection, sans réelle menace pour la majorité de droite 

Une moitié au chaud , l'autre au 
front. Les 9 et 16 mars pr~ 

chains , Je Départemen t sera col!pé 
en deux puisque 21 des 43 con 
seiJlers généraux varois remet
tront leur mandat en jeu . 
Ce renouvellement partiel de l'as
semblée départementale dirigée 
par Horace Lanfranchi (UMP) ne 
saurait, en théorie , altérer la toute 
puissance de la droite sarkozyste 
et son imposante majorité au con
·seil général. 
Au printemps, les sortants placés 
sous la bannière de la « majorité 
départementale », seront ainsi pré
sents dans 17 des 21 cantons re
nouvelables. 
Pour faire vaciller \'hégémonie du 
duo Lanfranchi.falco , il faudrait 
donc un raz-<:l.e-marée à gauche . _ 
Scénario improbable sur ces ter-
res qui ont offert, depuis dix ans, 
ses meilleurs scores à la droite 
française. 
Au contraire, l'UMP rêve même 
<1 d'accrocher » quelques cantons, 
évoquant Barjols ou Cuers, deux 
zones où la gauche sortante peine 
à assurer calmement sa succes
sion. 

Un premier indice au Luc 
aujourd'hui 

Un premier indice sera d'ailleur s 
rendu ce soir, avec les résult ats 
de la partielle du Luc, où les socia
listes ont fort à faire pour conser
ver le canton de Jean -Yves Gosse. 
En mars prochain, pour la gauche 
et ses quatr e so rtants (2 PS, I di
vers gauche, 1 PC), l'espo ir de 
conquête se jouera donc à la 
marge . " Je ne pense pa.s que nos 
sortants soient en danger. Aussi, 
nous n'avons rien à perdre, tout à 
gagner », estime Robert Alfonsi, 
le patron du PS varois. D est con 
vaincu qu'un rajeuniss ement de 
ses candidats permettra de relan
cer le socialisme à la vaioise. 

J. Bombin(UMP - Maj Dep) Du côté de l'UMP, on estime, à 
l'identique, qu' • il n'existe pas de 
grosse menace pour la majorité"· 
"' Mais je vais faire comme si les 
choses étaient difficiles. Une élec
tion n'est jamais gagnée d'avance ", 
explique Horace Lanfranchi , en
gagé à défendre son bilan et sa 
politique des territoires . 

Les sortants placés sous la bannière de la « majorité départementale » sero.-it présents dans 17 des 21 cantons renouvelables en mars. 

Doit-on, dès lors, s'attendre à un 
statu quo et à une élection sans 
enjeu? Pas forcément. 
Depuis plusieurs mois, le patron 
varois de l'UMP et ancien prési
dept qe l'assemblée départemen
tale, Hubert Falco, retarde le début 
de la campagne , entretenant le 

· (Infographie Serge Weiwers) 

suspens sur son hypothétique re
tour au conseil général (lire en 
page3). 

« Paix froide » à gauche 

Et puis, d'éventuelles surprises 
pourraient toujours survenir dans 
le sillage de primaires internes à la 
droite. Ce sera le cas dans le can
ton de La Seyne/Saint-Mandrier, 
où Arthur Paecht est contesté par 

Gilles Vincent. Ailleurs, c'est l'en
trée en lice du Nouveau centre qui 
pourrait compliquer l'arithméti
que. 
Reste l'énigmatique cas du 
MoDem. Ou plutôt des MoDem : 
celui de Ferdinand Bernhard sou
haite rester proche d'une ligne de 
1, centre droit», l'autre regarde à 
gauche. Le congrès fondateur du 
parti, ce week-end, était donc très 

attendu. La stratégie locale du 
MoDem, voire l'identité de ses di
rigeants, pourraient changer du 
tout au tout selon la ligne défen
due par François Bayrou. 
A gauche, les rapports difficiles 
qu'entretient le PS avec ses parte
naires communistes ou verts, peu
vent aussi compliquer les choses. 
Pour l'instant , le PS avance seul 
(lire en page 3) et désigne ses can-

didats sans discuter. Cette « paix 
froide » devrait ainsi concourir à 
une multiplication des candidatu
res de gauche. 
Dans ce tableau parfois troublé, 
certains prédisent alors une « élec
tion étrange». Et« pas aussi facile 
qu'on veut bien le laisser penser», 
explique un conseiller général 
UMP. 

L. RENARD 



l rôle du conseiller général 
Le conseiller général reste l'interlocuteur privilégié 

élection, mode d'emploi 
le mode de scrutin des cantonales 

de la population et des maires de son canton. La durée 
de son mandat est de 6 ans et les conseils généraux sont 
renouvelés par moitié tous les trois ans. L'assemblée 
départementale siège au moins quatre fois par an. 

- major itaire uninominal à deux tours 
( comme la pr ésidentielle) - n '.a pas changé 
dep uis 140 ans . Un candidat est élu au ter tour 
s' il obtient la majorité des suffrages expr imés 

et si ceux-ci représentent au moins 25 % des 
inscrits. Sinon, les deux premiers peuvent se· 
présenter au 2nd tour, avec, éventuellement, 
tout autre candidat ayant obtenu un nombre 
de voix au moins égal à 10 % des inscrits. 

moitié en jeu, pas sa maj_orité 
Quels ajustements à droite? Le PS a choisi de mener 

Un relatif susp ens , entre
tenu par l'intéressé lui

même, fait d'Hub ert Falco 
(UMP) un toujours poss ible 
candidat dans un canton 
toulonnais en mars pro
chain . La rum eur, savam 
ment entretenue, l'annonce 
même de retour dans le fau
teuiJ de président qu'il avait 
laissé en 2001 pour cause de 
cumul des mandats. 
Si le scénario semble impro
bable (Hubert Falco devrait 
quitter le Sénat pour siéger 
au Département, et laisse r 
la mairie de Toulon s'il veut 
ensuite présider l'ass em
blée), il permet au <1 patron» 
d'entretenir un dout e stra
tégique sur sa propre candi
dature aux muni cipales , 
mais aussi de maintenir sous 
contr ainte cer tains élus du 
Département. 

Le Nouveau centre 
veut sa part 

À plusieurs reprises , il a en 
effet laissé entendre que des 
conseillers généraux toulon
nais n'avaient pa s ass ez 
œuvré pour la ville et que, 
les concernant , la p~ime aH 
sortant pouvait se discute r. 
" Certaines de ses déclara
tions entretiennent un réel sus-

Hubert Falco (ici ou côté de son successeur à la tête du 
Département, Horace Lan/ranchi) pourr;!tit se présenter 
dans un canton toulonnais. (Photo Félix Golési) 

pens, confirme Horace Lan
franchi. Quelques discussions 
auront peut-être lieu pour Tou
lon. » Est-ce à dire que dans 
tr ois cant ons toulonnais 
(4,7,8) l'UMP pourrait négli
ger ses so rt ants et adouber 
d'autr es pos tulants? 
Ce su s pens , qui sera pro
chainement t_ranché, a déjà 
nourri des ambitions. Le 
Nouveau cen tre, estime dès 
lors qu'il est fondé à postu
ler dans ces zones incertai
nes comme <, allié naturel » 

de la majorité. Jean-Pierre 
Colin et Bernard Ferreti, ses 
deux responsables , ont alors 
annoncé leur candidature. 

Ailleurs dans le Var, tout est 
plus tranquille. L'ense mble 
des sortants UMP sera réin
vesti sans contestat ion. « La 
plupart de,nos conseill ers gé
néraux sont ma ires de leur 
commune , cela faci lit e l es 
choses », appréci e Horace 
Lanfranchi. Homme de con
fiance d'Hu~ert Falco, talen
tueux conciliateur de la ma
jorité départementale , l'élu 
de Saint-Maximin devrait 
cette fois encore rempiler à 
la présidence. Il y resterait au 
moins jusqu'en 2011, date 
de renouvellement de son · 
mandat. 

L.R. 

seul le jeu à gauche 
Sur la table du PS, les chiffres d_e la 

présidentielle et des législatives. Au 
cœur de sa stratégie varoise, les certitu
des qu'en retirent ses dirigeants : la 
campagne deSégolène Royal a fait émer
ger la nécessité du renouvellement, son 
score a définitivement affranchi le PS 
de ses relations obligées avec le PC et 
les Verts. 
Dans le Var, Rober t AJfonsi a dès lors 
choisi de décliner cette ana,lyse . 
D'abord, le PS a souhaité lancer dans le 
bain quelques nouvelles têtes, notam
ment dans les cantons toulonnais (Ben 
Saada, Pozzi , Gabanini). · 
Ensuite, le parti s 'est appliqué à montrer 
sa position de force à ses partenaires de 
gauche, désignant seul ses candidats, 

_ refusant de discuter d'un accord dépar
temental et acceptant, tout au plus, de 
rares arrangements locaux (un candi
dat PC à ToulonJ. 

Le PC espère à Barjols, 
les Verts attendent un geste 

De fait, le PS a aujourd 'hui prévu d'ali
gner un postulant de son choix dans 
chaque canton renouvelable. Y comp-ris 
à Cuers, siège détenu par le commu
niste Guy Guigou. 
En réponse, le PC a pris la « position de 
principe de présenter un candidat par
tout", sauf" réel danger d'absence de la 
gauche au second tour». Les communis
tes sont ainsi prêts à disputer au PS la 

Robert Alfonsi et les socialistes varois ont. 
décidé de donner leur chance à de nouvel
les têtes, notamment dans les cantons 
toulonnâis. (Photo doc. R.B.) 

succession du divers-gauche Alain Vi
gier, qui ne se représen te pas ~ Barjols. 
Mais surtout, les communistes pestent 
de se voir " enferT)ler par le PS » dans un 
choix raâical : jouer les supplétifs doci
les ou se tourne _r: vers l'extrême gau-
che. ' 
Les Verts sont, globalement, confrontés 
au même dilemme, même s'ils espèrent 
toujours un geste socialiste. Si ce n'était 
le cas, " nous présenterions un candidat 
partout», annonce leur -leader, Maurice 
Franceschi. 

L. R. 

L'ex rême droite . 
dans le flou 

+ Actuellement, chez votre marchand de journaux 

Le Monde Merveilleux de la Connaissance 
Quelle stratégie adoptera 

finalement le Front na
tional , et avec quels préten-
dants? . 
A ce jour, le président varois 
du FN, Jean-Louis Bougue
reau, assure tout juste que le 
parti lepéniste s'efforcera de 
pré sente r des cand idat s 
dans chaque canton. 
a. Sur Toulon, par exemple, i l 
faut attendre, car cela néces
sitera une articulation entre 
cantonales et municipales. " 
Or la constitution de la liste 
patine, ralentie par le diffi
cile renouvellement du FN 
varois et les débats sur la 
stratégie nationale. 
Dans le Var, en tout cas, UH 

JX)SSible retour des mégrétis
tes est très froidement envi
sagé. 
Le MNR attend pourtant en-

La préoccupation de Jean
Louis Bouguereau : pré
senter un candidat FN dans 
chaque canton. 

(Photo doc. D.R.) 

core « un éventuel accord 
pour les cantonales ", expli
que Jean-Yves Waquet. 
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